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Nous nous préparions à cette importante assemblée de province depuis près 
d’un an. Il a d’abord fallu que nous nous mettions à l’heure de la cueillette du 
résultat des mandats confiés aux oeuvres auxquelles l’étiquette «prioritaire» 
avait été épinglée. Au lendemain de la session extraordinaire du chapitre 
provincial de 1999 à Sainte-Luce, notre agir missionnaire devait être relancé sur 
la voie de la découverte d’une nouvelle façon d’être catéchistes, spécialement 
auprès des jeunes et des “petits”. Certains autres impératifs, notamment au plan 
du personnel et des finances, avaient incité le chapitre provincial à donner des 
mandats précis et donc évaluables. Et voila qu’un impressionnant dossier a 
progressivement pris forme: 11 mémoires ont été rédigés, fruit d’une démarche 
de réflexion très sérieuse. L’heure juste de nos oeuvres était donnée! 
 
Il faut créer l’événement: une assemblée de province! Cette forme offre la 
souplesse nécessaire pour que chacun puisse être à l’aise et apporter une 
contribution unique. Voilà que le comité organisateur nous propose une 
démarche qui, simple en apparence, nous permet de parcourir les 
incontournables d’une voie qui se veut éclairée en vue de sages décisions. Non 
sans risques, une plongée au coeur de la réalité de notre Église nous est offerte 
d’entrée de jeu. Diagnostic, verdict et stratégies d’avenir sont les passerelles 
offertes pour qu’un discours, d’un tel réalisme, n’assombrisse pas notre regard, 
mais ouvre des brèches d’avenir. Le père Normand Provencher, o.m.i., en est 
l’auteur. Murmure soutenu des ateliers, tantôt des exclamations, en tout temps, 
un travail intense qui sert bien plus qu’à retenir des mots et des idées, mais à 
créer l’événement. Près de 120 personnes, toutes Viateurs, en ont été témoins. 
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Un des 14 ateliers: Gérald Champagne, Janet Mallette, Roger Brousseau, 
Yvon Rolland, Jean-Paul Morin, Gaston Lamarre, Robert Charbonneau. 
... «Il nous incombait de parler avec coeur et d’échanger avec passion.» 

 
 
 
 
Au coeur de notre démarche, une prise de conscience: la mission ne nous 
appartient pas, elle nous est constamment donnée. En fait, elle existe à chaque 
fois qu’elle est donnée et reçue! Elle se réalise donc dans la liberté si, chacun de 
nous l’accueille dans cette même attitude. Propriétaires? Non! Ni même 
dépositaires! Nous sommes les choisis de Dieu pour offrir largement, librement, 
les fruits d’un charisme qui, comme les aiguilles du temps, tend toujours vers un 
ailleurs. Charisme et mission sont les impulsions de l’appelé(e)! 
 
Ce qui est en cause est concret: telle oeuvre, tel lieu d’insertion. Allons-nous les 
laisser ouverts, les fermer, les soumettre à de strictes conditions d’existence. Le 
pas de la personne décidée à enfin faire éclater la vérité est ferme et empressé. 
Allons, passons vite à l’essentiel! Et pourtant, ce qui nous attendait, c’était un 
appel à l’ouverture: 
 

Les prochains jours doivent donc laisser place à chacun, chacune. 
Il va falloir libérer la parole et l’enrichir d’une écoute libre et 
attentive. 

 
Au moment de prendre la parole, puisse, chacun, chacune, faire en 
sorte que son dernier mot soit un appel à celui de l’autre.  
 
Et que notre silence ne masque jamais une quelconque crainte de 
dire ce en quoi je crois vraiment. N’enfermons pas la vérité: 
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libérons un grand espace pour qu’elle advienne et soit reconnue 
par nos mots. 

 
Au cours de ces heures d’assemblée de province, nous avons été appelés à 
vivre ensemble ce que nous souhaitons tellement souvent pour notre Église: une 
communauté en “synode”! Il nous incombait de dire ce que nos yeux voient, ce 
que nos oreilles entendent; de parler avec coeur et d’échanger avec passion. 
N’ayons pas peur de nos différences; accueillies avec respect et ouverture, elles 
savent nous amener loin sur la voie de la fidélité. 
 

   
 

Un président souriant à son ordinateur! 
Nous sommes vraiment en 2004! 

 
 
Une communauté en “synode” en est aussi une qui a conscience d’avoir amorcé 
un processus qui non seulement libère la parole, l’enrichit d’une écoute attentive, 
mais aussi porte spirituellement l’événement à chaque étape de sa réalisation. 
La rédaction d’un projet d’orientation pastorale et sa présentation à l’Assemblée 
de la communauté viatorienne et au Chapitre provincial suivront nos récents 
débats; il nous faudra demeurer dans des dispositions d’ouverture, de fidélité et 
d’espérance pour qu’au terme, nos décisions pavent la voie à un agir 
communautaire encore plus libre et cohérent. Nos temps de prière personnels et 
communautaires ne peuvent faire fi du discernement dans lequel nous nous 
sommes engagés, sinon tous ces mots demeureront lettre morte!  
 
Il faut apprendre à nous regarder à certains moments de la vie! J’ai reconnu des 
hommes et des femmes dans un précieux processus de choix, en Église, le 
regard élevé à la hauteur de ces personnes qui croient que la folie et la sagesse 
de l’Évangile sont tout autre que la logique déductive de l’être humain. J’ai vu 
des hommes et des femmes rêver, sachant que le rêve n’est pas la réalité, mais 
que le rire, les larmes, un sourire, un pardon, un pas en avant, si petit soit-il, 
entraînent et créent un mouvement. Oui les rêves évangéliques déplacent les 
montagnes! 
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Il faut apprendre à regarder nos montres à l’occasion! L’heure qu’elles indiquent 
ne nous appartient même plus: elle est du passé! Nous sommes des personnes 
en constante tension entre un héritage et un projet; un déjà-là et un pas encore, 
héritières d’un passé qui suscite la fierté et appelées à ouvrir les bras, en toute 
espérance, à l’avenir qui nous interpelle. 
 
Mais qu’est-ce que ça va changer tout cela? Sondez le regard de ces fils et filles 
de Querbes qui ont  goûté à cette autre façon de choisir en Église et vous 
verrez briller une flamme qui dit que l’aventure viatorienne en sol canadien 
répond encore à une promesse d’avenir. Voilà pourquoi l’Église nous envoie en 
mission!   
 
 
Initiateur de la communauté canadienne en «synode!» notre 
Supérieur chante: «Allez, je vous envoie porter la Bonne 
Nouvelle par toute la terre.» 
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Célébration d’envoi: notre Provincial 
accompagné de Jeanne Simard 

(nouvel engagement), 
nous présente la Parole de saint Marc... 
et devant elle: de vieux engagements! 

 
 
 
Photos: René Breton, c.s.v. 
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